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Be Genes, le 2. Mars.
nos avis d’'Efpagr?e s’'ac-
cordent a dire, que l'har-
monie entre cette Cour &
celle de France n’a jamais
ete meilleure qu’elle pa-
roit letre aujourd’hui. Les Couriers
etoient fort frequens ; Et Eon satten-
doit generalement a voir les Efpagnols

entrer ouvertement dans les ide'es des
Franeois.

On alloit lancer a l'eau au Fer-
rol, 3. Vaifleaux de Ligne 8c 5. Fre-
gates, chacune de 40. Canons. Les Of-
licierS & tous les Matelots devoient fe
trouver a bord de leur Vaifleaux au
tems qu’on leur avoit prefcrit; Et Eon

continuoit avec fucces a lever encore 5.
i 6000. Matelots,

5. AYRIL 1758.

Be Londres le 7. Mars,
Il vient d’etre de'cide’, que Eon en-
verra une Elcadre dans la Mer Balti-

que. Trois Bataillons des Gardes a
pied, ont reeu ordre, de meme que quel-
ques autres Regimens, de fe tenir prets a
palfer la mer.

Comme nous avons aftuellement plus
de 70. mille hommes de Troupes regu-
lieres fur pied, on pretend que 20. mil-
le hommes, parmi lesquels il yen a
12. mille de Cavalerie, fe rendront in-
celffamment en Allemagne.

Un Courier depeche de Hannovre ar-
riva hier a 3. heures du matin au Palais
de St. James, avec 1’agreab|e nouvel-
le, que Jes Francois av©ient ete' forces
d abandonner prefque tout EEledforat &
les Duches de Brunfwick & de Wolfen-
buttel, de meme que la Ville de Bre-
men: 8c qu:ils fe retiroicnt par le We-



fer en Weftphalie.
inattendue a repandu

Cette nourelle fi
une joye ge-

nerale. a la Cour 8c dans toute la Mil-
le, il feroit impoffible d'en exprimer
I e'tendue. ,Chacun parle du Duc Fer-

dinand & du Prince-Hereditaire de Brun-
fwick, avec une efpece d’enthoufiafme.
Le Roifuteveille de fon premier fom-
meil, & S. M. repondit: ” Une nouvel-
, le de cette nature merite bien un re-
., pos interrompu. ”

De Parts le smMars.

L 'affaire concernant 1'argent arrete' a
Ofnabrug : paroit avoir pris une
autre tournurc puisgu’ on nf-
sure, que le Roi a envoye ordre a Mr.
de Caftellas, Commandant de JVe%el,
d’cccorder I’extradition des tonneaux oit
cet argent. eft contenu, aux Particuliers,
qui, par leurs fafihires 8c par les nurne-
ros des Caifles, pourront prouyer* qu?
ils en lont re'ellement les proprietaires.
Par un courier reeu avanthier a Ver-
failles de I%Arme'e du Comte de Cler-
mont , on paroit fort raflure fur les
premieres inguietudes, que ia retraite
de cette Armee avoit caufees dans le
Public; Ce Prince mandc, qu il raflem-
bloit toutes les Troupes a portee de le
joindre, 8c qulil comptoit d'etre en
etat,apres leurreiinion,de feraftembler en
force fur’ le JVefer* a la faveur des
poftes qu’il confervoit fur. cette rkiere.

Les Troupes Rujjiennes, qui feront
la Campagne en Silefie, feront, dit-on,
it la folde du Roi,dont les Troupes en Al:
lemagne doivenf fe reiinir toutes fous
ks ordres du Comte de Clermont, pour
agir plus puiiTamentt Et Sa Majefte ac-
cerde au Soldatun fou d’augmentation

par jour, a commencer du i.. Avril
prochain.

On-fit partir d’ici 20. mille paires
d’Habits, que i oji conduit par terre a

Breji, pour habiller , tant les Soldats
de Marine , que les Gardes- Cotes. On
aflure, que la Flotte dans ce Port - la,
confifte en 32. Vaiffeaux de Ligne 8c
Fregates:deforte que Tarmement des.4«-
glois ne nous inquiete pas beaucoup.

Le Comte de Mailly, Lieutenant-Gd-
ne'ra[, fait prifonnier a la Bataille de Ro m
sbachiSt qui avoit enfuite obtenu du Roi
de Prujfe la permillion de venir ici pour
un tems limite', a reeu une prolongati-
on de conge par la Lettre fuivante, que
S. M. PrufT! lui a e'crite.

M. le Comte dc Mailly. Je tous accordc
volonticrs la prolongatron de vétre congc,
d’autant plus que je fuis charme d’obliger
un hommc dc merite: & que j’ y toujours
ete'du fentiment, quc les malbcurcufes quc
rellcs des Rois doivenc etrc Ic moins
funeftes, qu’il eft poffible, aux Particuliers,
Prenez. tout- Ic tems, qu’il vous faut pour
arranger vos affaires : & au css, que la
Cour Imperiale deviennc plus flcxible, goto-
mc j’ay lieu de le fuppofer, & plus fi-
delc a obfervcr le Cartel, vous pourrez vous
difpenfer d’un voyage dcfagreable dans ce
tems-ci, & on pourra reglcr 1’affiiirc
des echanges fans que vous ayez befoin db

vous deplaeer. Surquoi ,jc prie Dieu, M.
le Comte , qu’ il tous ait en fa faintc
garde. FRIDERIC.

La pre'miere Divifion des Gardej
Franeoifes, qu'on envoye dans VArtois,
partit d ici J.eudi, 8 la feconde Same-
di; & la pmniere Dudfion des Gar-
des Suiftes part aujourd hui pour Ic
meme Canton.

De Breji le 2%$. Fewrier.

Il eft.arrive ici un Courier extraordi-
naire que la Cour a depeche au Com-
mandant 8 a IlIntendant de ce Port,

avec des ordres pour preparer , en
to.ute diligence ,. l'arm ment d’'une
Efcadre de 16.. Vaifteaux de Ligne. On
a expcdie, cn menie - tems, des ordres



a Rochefort, d’'y equi'per une autre E-
fcadre, q,ui confiftera en /. Vaifteaux
de Ligne, & dont la deftination paroit
£tre, de s’unir avec la premiere,

Le choix des Vaifleaux, auffi. - bien
que celui des Capitaines, pris parmi
les plus anciens 8c les plus experimente's
Officiers de mer, fait prefumer, qu’il
s'agit de Fex cution.d’un projet de la
plus grande importance. L. aLtivite' &
la diligence fant recammandees furtout
dans cet armement. Outre les z. Gal-
liotes- a-boinbes qui font dansce Port,
il aete’ ordonne d'y en conftruire z. au-
tres,avec toute la celerite poffible. L ar-
mement,dont on vient d annoncer le de-
tali, eft independant des autres arme-
mens qui fe font dans les memes Ports,
Sc qui paroiffent avoir une deftination
differente de celle de la grande Efcadre.

De Hildesheim, /e 12. Mars,

Les Pruffiens font entres dans cette
Principaute, & y ont enleve des Otages
que | on a conduits a Halberfladt, oii le
Sindic du Grand - Chapitre fe rendit le
24. de Fevrier de la par.t des Etats, pour
tacher deregler Ics Contributions,que Fon
avoit demandees par le Re'quilitoire
fuivant. 1. On demande en s. jours de
tems, 200. mille Ecus «,Allemagne,>«e/té
en Or, moitie en Argent, fous peine de
feu & depillage. Il. Cent mille Ra-
tions d'Avoine, de Foin>. & de Paille,
a fournir dans l'efpace.de trois fetgaines
a Ofterwick. Ill, On devra, a commen-
ter le 22. de Eerjrier,. liairer tous les
jours 12. mille. Rations a Hornbourg &
d Ofterwick. TY. La Repartition de-
vra fe faire par Meffieurs les Otages
esu premierjour. V. On permet aur.
Otages d'en avertir la Regence de Hil-
destieim, & , fi dans auatre jours il
tdarrme point de Reponfe faziorable, on
cnaierra les Otages a M agdebourg, , A

Halberfladt , 8cc. ( Signe) Le Comte
Henckel de Donnersmarck , General-
Atde de Campde SonAlt: Royale le Prin
ce Henri.

D'Utrecht le //.. Mars..

Quelque peine que nous reflcntions
a raporter les facheufes circonftances
dans lefquelles la Saxe fe trouve plonge’'c,
la fuite des e've'nemens hiftoriques
nous y oblige. La Ville de Leipfig fe
trouve toujours dans les memes era-
barras, par la difficulte de payer la eon-
tribution de 800. mille e'cus qui lui a
e'te’ impose'e. La Noblefle ne fe trou-
ve pas moins embaraftee pour fatisfai-
rc au payement des 600. mille ecus
que Fon exige d’elle: 8 la Villc de
Drefde partage le defagre'ment de cet-
te Ctuation, par rapport aux joo mil-
le e'cus qu’elle doit fournir pour fa part.
Leipfig Sc les autres Yilles de TEle-
Sorat, dont on a exige' le ferment de
fidelite au Roi de Prujfe, fe font féu-
mifes a cette ioi. Il n’en eft pas de me-
me des- Etats du pais. lls refufent eon-
ftamment de s’y foumettre, refol-us
de s’expofer aux plus grandes extre-
mitez pour leurs perfonnes Sc pour
le,urs biens, plu-t6t, que de subir une
loi qui leur paroit auffi dure 8cauffi op-
posee a ce au’ils doivent a leur Sou-
verain legitime. Mais- comme on l'a
d.ejit dit, le ferment de fidelite exige par
les Ruffiens en.PrulJe eft Fexem.ple fur
lequel S. M. Pr. a conlidere qu’Ell«
etoit pleinement en-droit d’emp.loyer la
voye de retorfion a Fe'gard de la Sa-
re.. Ces eve'nemens n’offrent par mal-
heur qu’une perfpe£live de nouvelles
difgraGes plus affligeantes: car le Gene'-
ral Ftrmor. a declare , qiFil. yangeroit
fur la Prujfe 8c fur les autres Etas de
la Maifon de Brandebourg, tous les trai-



-temens qui aggrayeroient le fort ;des
Saxons.
Nous avons des lettres de Peters-

bourg qui marqucnt, que le deffein de S.

M. Imp: Cz. ainfi qu’elle I'a declare
elle meme au Comte d'Elterhafi 8c au
Marguis de L’'Hopital, eft, de faire
cette anne'e, conjointement avec fes

Alliez, tous les efforts capables de vain-
cre les obftacles qui s oppoferoient au
ret. bliflement dc la Paix, & de faire
en -forte, que le calme puilfe etre ren-
du a FEurope avant [I'expiration de
la meme anneej a quoi ITmpe'ratri-
ce deftine FArmee de 8°- mille hom-
mes, qui doit agir en z. Corps separez.
Cette Princeffe a declare de plus, qu*
Elle gardera en dep6t le Roysume de
Prujfe 8t les autres Etats de S.M. Prufs.
que fes Troupes occuperont, jufqu'a
ce que le Roi de pologne Eleffteur de
Saxe, ait ete remis en pofteffion de les
Etats - Hereditaires, & dedommage de
la perte de fes revenus & defon Ar-
mee, dont les eftimations font de'posees
a la Chancellerie - Prive'e de S. M.
Imp. Cz. 8 montent a plus de 140. mil-
lions de fiorins d’Allemagne.
De Berlin le 23. Mars.

Par un Courier, qui a pafse ici hier,
on vient d’apprendre ijue les Francois
ont abandonne la Ville de Hamelen, &
par confequent ils font deloge de tout
le Cercie de la Bajfe - Saxe. Il fe
trouve dans la Gazette d’aujourd hui
de cette Ville, la Capitulation de Min-
den> confiftant en 18- Articles , faite
entre le Lieutenant - General Comte
de Morangies Commandsnt Francois,
8c S. A- S. le Duc Ferdinand de Brun-
fwick.

On vient d’apprendre p?r un Courier
arriye hier de 1’Oftfrife, quc les Fran-

eois ont quitte' Je 19. les Villes d’Em-
den 8c d’Aurich , pour fc retirer a
Munfter.

De Francfort le 18. Mars»

Les Lettres de Bilefeld du 11. portent
gue tout e'toit encore tranquile de ce
cote -la, & que le Comte de St. Ger-
main Lieutenant - General etoit arri-
ye la veille avec les Troupes qu’'il com-
mande a Herford, oii dix mille hommes
de Troupes Franeoifes devoient de plus
arriver de moment en moment.

Suiyant les nouyelles de Lipftadt du
i2.lesTroupes Francoifes etoient part< ut
en mouvement. Le Duc de Broglie qui
commande provifionnellement I5Armee du
Prince de Soubife dans le Landgraviat
de Hejfe, s’approchdéit par la droite dc
I Armee du Comte de Clermont
tandis que le Comte de St. Germain s™a-
yancoit a la gauche de cette meme Ar-
me'e.-& il ne feroit point etonnant qu’il fe
pafsat fans- tarder quelque chofe d’'im-
portant entre Minden & Herford.

De Prague le 22. Mars,

Lesavis de la frontiere afsurent,que le
Roi dePrudJe eft aux environs deStrigau,
avec un Corps de 25. mille hommes.
L’Armee Imperiale, ra(femble'e prochc
de Konigsgratz, eft forte deja de 6s,
mille hommes.

Schweidnitz eft bombarde' depuis le
18. dece mois. Le Comte d’ Ibier-
heim, qui y commande, eft pourvu de
tout cequ’il lui faut pour fa defen-
fe; Et lon travaille aux moyens ulte-
rieurs de le tirer entierement d’affai-
re. Cependant il n’y aP°int d appa-
rence qu on puilfe penfcr encore fi-tot
a une entreprife de cette nature, puif-

que les chemins font fi mauvais,qu'on
a de la peine a fe rendre d’'un yillage
a l'autre.



N. XXVII.
SUPPLEMENT a 1a GAZETTE de VARSOVIE

DU 5. AvRIL 1758.

ull——— ” . " )
De Vienne le 2f. Mari,

*JEn a appris de Silefuyque les pruffiens font depuis qtielques jours le fiege
r\ t de Schweidnitz, & que le feu de f Artillerie de la Place eft fi bien fervi
qu’il detruit pendant le jour les ouyrages, que les Ennemis font pen-
dant Ja nuit.
Suivant les nouvelles de Eoheme, Il ne s’eft d’ ailleurs pafse riea
dfintereftant a LArmee du Marechal Comte de Daun.

On mande feulement,que les Montagnes de ce Pays font encore entierement
couvertes de neige, & que le Roi dePrudJe etoit a Reichenbach le 15-de ce mois.

On attend de moment a autre en cette ville le Prince Xavier fils du Roi de
Pologne Eleéteur de Saxe.

De Londres le 8-Mars. Le Roi fera prefenter demain uri Mefiage au
Parlement, pour representer Tutilite & les avantages,-qu,il en reviendroit a la Cause
commune, fit*on en-voyoit un Corps de Troupes en Ailemagne, & une Escadre dans la
Baltique, foit pour renforcer les Armees de nos AUiess foit pour tenter contre les En-
nemisquelque entreprise qui fendtt a deconcerter leurs dejfeins CAd les obliger de di-
gjifer leurs forces-,. 8c pour demander leconcours & Pappui du Parlement dans une
ajfaire, que la canjonBure rend fi importante. On ne doute nullement que le Corps
de la Kation n'y acquiefce, d’autant plus vofonfiers, que la Gazette extraordinaire
que la Cour a fait publier ce marin, nous reprefcnte la befogne comme deja faite a
demi; d’autant plus qu'on apprend que les Franeois fe retirent vers Munfier, Pa-
derborn. CA Osr.abrug Ces nouvelles ont ete' apportees a la Cour hier parun Cour-
rier depeche de Hanoure le 1. de ce mois. Ces arrangemens fi differents du nou-
veau Syfteme 8c fi conformes a f ancien, Ont fait 1’0bjet de plufieurs conferls, qui fe
font ttnus a St. James. |Ily aeu de vifs debats: mais faffirmatire enfin I'a cm*
porte. & le General-Major Ycrck partira le 10. dece mois, pour aller remettre au
Roi de Pruffe fe refultat des Confeils, & les refolutions que fon compte que le Par-
lement aura prifes en confequence demain.

L 'Elcadre de f Amiral Hatuke, doit paffer dans la Mer’ Baltiques <. au cas,que
M. Keitb ne reuffilfe point dans lacommiffion qu’il eft alfe executer a Petersbourg,
on afture que cette Efcadrc agira contre les Rufies 8cles Suedois.

La Cour ne cefle pas en meme-tems de prépofer au Miniftre de 1’fmpera-
trice de Ruftie, dfinfinuer a fa Cour, que la Grande Bretagne fouhaiteroit ardem-
ment, que la bonne intelligence qui avoit fubfifte' fi long-tems entre les deux Cours,
ne fut interrompue par la Guerre eclatee en Ailemagne; que la Cour de Petersbourg
n'auroit pas de peine a approfondir apres la difcuffion des circonftances,- que les
deffeins pernicieux de la France contre la Grande Bretagne, & ceux de la Cour de
Yienne contre le Roi dc Prulfe, furent Punique caufe de la Guerre prefente; 8c qu’
on ne fcauroit penetrer les raifons, qui avoient anime Sa Maj- Czarienne ju(qu’au
point de prendre part acette combuftion. Ce feroit le moyen de plus efficacespour
le retabliftement de la Paix en Europe, aufli bien que pour Pinalterable duree de I
etroite union de deux Cours,fi I'Armee Ruflienne defiftoit de leurs progres, qu’on ne
{auhaitat. point defevoir reduit a findifpenfable necelfite de rompre entierement



avec la Ruffie au prejudice du Commerce de deux Royaumes. C’eft la meme pro-
pofition que Mr.Keith tache a faire reuffir a Petersbourg. L’£nvoye de S.M.Pjmpera-
trice de Ruffie s’emprt'fle cependant ici, pour empecher no6tre Cour d’envoyer du
fecours au Roi de Pruffe, en declarant toujours, au'nom de fon Augufte Souveraine
iTmperatrice, que Tetroite alliance formee entre les Cours de Ruffie, de Saxe, dc
Yienne, de France,& de Suede,ne permettoient point d’accepter de tclles Conditions.
De Konigsberg le 21. Mars. Avant-hier, 191-ne de ce mois, S. A. R. Je
prince Charles de Pologne & de Saxe arriva dans cette Capitale. Le Colonel Jla-
cow avec un gros Corps d'Officiers Scle Magiftrat, recut S. A- R. a la porte du
fauxbourg, & le complimenta fur'fon heureufe arrivee. Ce Prince etant ala porte
de la Ville, le Canon commenca a tirer, Sc au bruit de 33. coups, S. A. R. arnva
au chateau, ou M. le Prince Wofkonfki Gouverneur de e tte Ville, a la tete de tous
les Officiers de la Garnifon, le reeut avec tous les honneurs dus a fon Rang. Une
Garde de 200. hommes tambour batfant 8c Drapeau deploye fut d’abord envoyce a
S. A. R. qui fut enfuite traite fplendidement a diner 8c a fouper par notre Ville; &
repartit hier au bru-it de 33 pieces de Canon, apres qu’un chacun fe fu~efforce de
temoigner Ic plus vivement la grande fatisfa&ion d’avoir joui de la prefence d un
Prince fi accompli. Le Prince Wofkonfid avec tous les Officiers accompagna S. A.
R. ;ufque hors de la Ville, qu il en prit conge. r.
De la part de S. M- 1’Imperatrice de Ruffie, on a publie ici le Mamtelte lui-
vant.Apres que tout le Royaume de Pruffe s’eft affu;etti a nos Armes,le Public s ima-
»ginera peut-etre que n’ayant pris les Armes comre le Roi de Pruffe que pour lal-
Lfiftance de nos fidels Allies,nous uftrions de repreffiailles en confideration des cruautes
.exerce'es dans les Pais Hereditaires de Saxe, qui font ufurpes par le Roi dePrufle.
,Mais bien loin de. fuivre cet exemple qui eft tout a fait oppose & contraire a notre
Generofite & humanite naturelle, qu’au contraire nous avons ordonne a
nos Troupes d’obferver la plus exaae difcipline dans tous les Pays Ennemis & dc ne
7 faire le moindre tort a qui que ce foit; nous foignons auffi, tant qu’il eft poflible au
\milieu de la Guerre pour le bien & la confervation de ces Pais qui n'ont point de part
la leur deftinee fatale, Sc au lieu de mettre des entraves a leur Commerce, nous ta-
,chons plutot dc Pavancer 8cde le protcgcr tant qu’il fera faifable. Pour cet eftet
».nous avons fait publier a toutes les Cours, que le Commerce feroit non interrompu
dans tout le Royaume de Pruffe; 8c a nos Sujets nous certifions par le prefent,qu ils
',fe rendront dignes de nos graces 8c de nos bienveiHances par la continuatiori du
.trafie en Pruffe, & qu’ils doivent etre affiires d’y jouir de toute proteftion Sc dc
Ipaffiftance requife par nos Commendans Sc Gouverncurs qui y font nommes;de me-
~me tous les habitans du Royaume de Pruffe affiujettis a nos armes, ont lameme
waffiirance de nous. que leur Commerce aura toute la Proteftion imaginable dans
toutes les Provinces appartenantes a notre Royaume. Ce que nous ordonnons par e
7 prefent Manifefte a tous nos Gouverneurs 8c Officiers conftitues de I'obferver avec Ic
”,plus grand foin. (L. S.) Donne a St. Petersbourg au Senat le 6. Mars 1758-
” De Varsovie, le y. AvriL Tous no9 Seigneurs relidants ici, tachent de ren-
dre le.fejour agreable a I’'Envoye de la Porte Ottomanne.Dimanche dernier le 2.Avril
S. E. le Comte Branicki Grand-General de la Couronne, lui donna un repas ma-
gnifigue; Sc avant-hier il ne fut guere moins traite iplendidement, de S. A. le Com-
te Poniatowlki Caftellan dc Cracovic. Hier S. E. le Comte Malachowfki Grand
Chancelier de la Couronne, le regala de meme fomptueufement: 8c le foir e| 01t
a LAffemblee publique ainfi qu’a fouper chcz S. E. le Comte Mmfzcch Marechal de
la Cour de la Couronne, On compte que ce Miniftre fera encore fon fejours ici pen-
dant une femaine.



